
La grippe espagnole à la Réunion 

➢ 1914 : Les Réunionnais partent en guerre pour aider 
l’entente (France, Royaume-uni, Russie).

➢ 1919 : La guerre est finie, les poilus réunionnais  reviennent 
en bateau dans le Madonna en ramenant la grippe espagnole 
à La Réunion.

Comment les soldats de la 1ere guerre ont-ils emmené 
l’épidémie à la Réunion ?

➢ Le 31 mars 1919, la grippe espagnole arrive à la Réunion
par le navire « le Madonna » avec à son bord 1603 soldats 
rescapés de la guerre.

Le navire « le Madonna »avait été lesté à son départ par de la terre 
d’un cimetière à Marseille où avaient été enterrés des morts de la 
grippe espagnole. Les premiers contaminés à La Réunion sont des 
prisonniers réquisitionnés par les autorités pour décharger la terre 
touchée par la maladie.

➢ A partir du 3 avril 1919 on commence à compter les 
morts survenus d’abord en prison car les prisonniers sont les 
premiers contaminés. La maladie fait déjà 20 morts à st Denis.
Cinq jours plus tard ,la situation s’aggrave et on compte 60 
morts a Saint Denis.

➢ A compter du 16 avril 1919 il y a tous les jours dans le
journal « LE PEUPLE » un communiqué officiel pour parler de 
la grippe et annoncer le nombre de morts.



Voici le premier communiqué extrait du journal LE PEUPLE du 16 

avril 1919*



La baisse de l’épidémie

➢ En mai 1919, l’épidémie commence à baisser  grâce au 
coup  de cyclone du 11 mai « qui a nettoyé les microbes ». Dans 
ces conditions, peut-on vraiment dire que le « Coup d’vent la i 
représent un mirac’ qu’la chasse le mauvais zair » ? (Cité dans le 
« Mémorial de la Réunion », tome 5). 

Article* extrait du journal Le Peuple du 18 mai où on parle des 
conséquences du cyclone qui a « nettoyé les germes mortels ».

A La réunion, la grippe espagnole a causé entre 7000 et 20 000 
décès sur une population de 175 000 habitants, soit beaucoup plus 
que les 948 poilus réunionnais tombés lors de la  première Guerre 
mondiale. Dans le monde, la pandémie a diminué à partir de l’hiver 
1919 et s’est éteinte en 1920. 

*Source : Archives départementales


